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Le point de vue du Gifen 
(Groupement des industriels 
français de l'énergie nucléaire) 

Le Groupement des industriels 
français de l’énergie nucléaire 
est le syndicat professionnel 
national de la filière nucléaire. Il 
rassemble près de 600 
entreprises et couvre toutes les 
activités industrielles de la 
production d’électricité nucléaire. 
 
Le GIFEN contribue à la 
mobilisation et à la performance 
de la filière nucléaire, participe 
au développement de solutions 
innovantes et la représente 
auprès de ses parties prenantes. 

EN BREF.  
 
Par cette contribution au débat public, le GIFEN souhaite rappeler les enjeux autour 
du programme de relance du nucléaire ainsi que les caractéristiques qui font de 
cette filière, qui regroupe plus de 200 000 salariés, un atout incontournable pour la 
France. 
 
Les industriels du nucléaire réunis au sein du GIFEN portent ici trois convictions : 
 
1 - L’énergie nucléaire est une énergie bas carbone, pilotable et indispensable à la 
transition énergétique, participant à la souveraineté énergétique de la France ainsi qu’à la 
stabilité des prix de l’électricité.  
 
2 - La filière nucléaire française est mobilisée pour le programme de construction de 
nouveaux réacteurs de technologie EPR2, prenant en compte les retours d’expérience 
des chantiers EPR à travers le monde, tout en se mobilisant pour améliorer sa 
performance industrielle. 
 
3 - Le territoire de Bugey, avec son ancrage territorial et industriel, ses infrastructures 
existantes et sa proximité avec un bassin d’emploi dense, constitue un site cohérent et 
pertinent pour accueillir cette 3e paire du programme, proposé par EDF. 

Contact : Gifen 

56 Av. de Wagram, 75017 Paris 

contact@gifen.fr 

Site Internet : https://www.gifen.fr/ 
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1. Projet de nouveaux réacteurs à Bugey : pour la relance du nucléaire, pilier de la 
stratégie énergétique française 

 
Le projet de construction de deux réacteurs EPR2 à proximité du site de Bugey s'inscrit dans la stratégie de 
relance du nucléaire français, initiée par le président de la République en 2022 à Belfort. Il s’agit du troisième 
site du programme national, après ceux de Penly et Gravelines, et il vise à répondre à des enjeux de 
souveraineté et de transition énergétiques, comme de réindustrialisation. 
 
Face aux défis climatiques et énergétiques auxquels nous faisons collectivement face, la France doit 
aujourd’hui déployer sa stratégie lui permettant de décarboner son système énergétique, et le nucléaire en est 
un pilier essentiel. 
 
En effet, l’énergie nucléaire représente un atout incontournable dans la lutte contre le réchauffement climatique 
: avec des émissions estimées à 12g de CO2/kWh*, elle est l’une des moins émettrices de gaz à effet de serre 
(40 fois moins que le gaz, 80 fois moins que le charbon). Un statut reconnu par la communauté scientifique, 
du GIEC à l’Agence internationale de l'énergie, du fait de pilotabilité et de sa complémentarité avec les autres 
sources d’énergies bas carbone. 
 
Ainsi, la construction de ces deux nouveaux réacteurs EPR2 permettrait de renforcer la capacité de la France 
dans la production d’une électricité bas carbone, à hauteur de 3300 MWe, soit l’équivalent des besoins en 
électricité de 4 millions de foyers. 
 
Les Français et l’énergie nucléaire  
 
Selon le sondage Harris Interactive mené pour le GIFEN et Bastille Magazine en janvier 2025, un très large 
consensus s’exprime aujourd’hui autour de l’usage de l’énergie nucléaire en France : 75% des Français se 
déclarent favorables à son utilisation pour la production d’électricité,  plus de 8 Français sur 10 identifient 
l’énergie nucléaire comme un pilier fondamental de la souveraineté énergétique de la France et enfin, 62% 
des Français reconnaissent sa nécessité dans la lutte contre le réchauffement climatique. 
 
*En France, l’émission par kWh est 2 fois plus faible 
 

2. Une filière nucléaire prête à relever le défi du nouveau programme de construction 
 
Afin d’assurer cette relance nécessaire, la filière nucléaire se prépare depuis plusieurs années. Sur la base 
des retours d’expérience de ses chantiers à Flamanville (rapport Folz) et à l’international (Taishan en Chine, 
Hinkley Point au Royaume-Uni), elle a lancé de grands chantiers pour améliorer son efficacité et sa pilotabilité 
globale. 
 
Les acteurs industriels du nucléaire ont ainsi lancé le programme MATCH en 2023, piloté par le GIFEN, dont 
l’objectif est de doter la filière d’un outil structuré et collaboratif pour prévoir ses besoins en compétences et 
en ressources industrielles dans l’objectif d’une construction en série de nouveaux réacteurs - dans lequel 
s’inscrit le projet EPR2 de Bugey. 
 
Les résultats de ce programme sont partagés et mis à jour régulièrement, pour, au-delà des simples constats 
quantitatifs, proposer des leviers d’actions afin que la filière soit toujours au rendez-vous des besoins en 
matière de capacités et de compétences. 
 
MATCH montre ainsi, sur les 20 segments d’activité opérationnelle considérés, qui représentent 97 métiers, 
une croissance d’activité de l’ordre de 15 à 20% d’ici 2030, hors gains de productivité. Alors que le volume de 
travail sur le périmètre considéré se situe entre 130 000 et 135 000 emplois équivalent temps plein (ETP) en 
2024, il devrait atteindre entre 155 000 et 160 000 ETP à partir de 2030. Cela doit se traduire par la création 
d’environ 60 000 nouveaux emplois équivalent temps plein (ETP), chiffre qui inclut à la fois le renouvellement 
nécessaire lié aux départs à la retraite et la réponse à la croissance des projets nucléaires. Extrapolé au plus  
de 200 000 emplois de la filière nucléaire, le besoin prévisible serait d’environ 100 000 recrutements ETP sur 
10 ans. 
 
Forte de ces éléments, la filière a lancé un plan d’actions, avec un premier pilier ayant pour objectif de répondre 
aux enjeux de mobilisation des ressources : 
 
- le plan d’actions compétences porté par l’Université des métiers du nucléaire ; 
- le programme de développement du compagnonnage par le GIFEN, visant à accompagner spécifiquement 
son intensification au sein des entreprises pour faire face à l’accélération des recrutements ;  
- le développement d’une approche collective des parcours intra-filière pour faire monter la compétence 
globale. 
 
 
 



 

 

 
 
 

Le second pilier du plan d’action se concentre sur l’efficacité collective de la filière. Celle-ci passe par un 
travail d’amélioration continue, dores et déjà lancé par les acteurs du nucléaire autour : 
 
-  de la mise en place du programme d’excellence opérationnelle du nucléaire (PEON) piloté par le GIFEN ; 
- du développement des technologies numériques (programme GENESIS), via le développement de 

standards de données, d’espaces d’échanges de données filière ou de mise à niveau cyber ; 
- du renforcement de la culture sûreté avec notamment la mise à jour en cours de la norme internationale 

dédiée ISO 19443, sur laquelle la filière française et le BNEN (Bureau de Normalisation d'Équipements 
Nucléaires) jouent un rôle moteur. 

 
3.  Un projet cohérent avec l’empreinte industrielle et nucléaire du territoire 
 
Au-delà de son intérêt dans le cadre du programme de relance, le projet de construction de cette paire de 
réacteurs EPR2 s’inscrit dans la dynamique d’un territoire industriel d’excellence, couplé à une présence 
historique de l’industrie nucléaire grâce notamment à la centrale de Bugey. 
 
En effet, le PIPA (Parc industriel de la Plaine de l’Ain) accueille aujourd’hui 8 200 salariés et à une échelle plus 
large, l’Ain se présente comme l’un des départements emblématiques de l’industrie française avec plus de 45 
000 emplois générés. Plus spécifiquement sur l’industrie nucléaire, en région Auvergne-Rhône-Alpes, ce sont 
14 réacteurs nucléaires exploités par EDF, 1 200 entreprises qui interviennent pour les activités nucléaires 
(chiffres EDF 2021) dont plus de 75% sont des TPE et PME. La filière nucléaire représente près de 50 000 
emplois dans la région. Les entreprises présentent dans la région interviennent à toutes les étapes de la vie 
d’une centrale nucléaire : conception, installation, exploitation, maintenance, démantèlement. 
 
Le projet de réacteurs EPR2 à Bugey représente ainsi une nouvelle opportunité de développement local 
structurant, dans un territoire prêt à l’accompagner. Au plus fort de la phase de chantier, ce sont jusqu’à 8 000 
emplois équivalent temps plein qui seront mobilisés, dans des métiers variés : génie civil, terrassement, 
installation industrielle, sécurité, services aux travailleurs, ingénierie, coordination logistique. Selon EDF, la 
moyenne sera de 1 600 emplois par an sur les premières années du génie civil (Source : DMO Projet 
EPR2 Bugey). 
 
Cette dynamique se poursuivra à l’issue du chantier : l’installation, à terme, des deux unités EPR2 générera 
des centaines d’emplois directs et indirects sur les soixante prochaines années. Ce sont aussi des milliers 
d’emplois induits à travers les services, la maintenance, les infrastructures, la formation, l’énergie et la 
logistique. Le rayonnement de ce projet bénéficiera à toute la région Auvergne-Rhône-Alpes, dont le tissu 
industriel est particulièrement riche (500 000 emplois industriels au total). 
 

CONCLUSION 
 
Le projet de construction de deux réacteurs EPR2 à proximité du site de Bugey est nécessaire à la relance du 
nucléaire en France, enclenchée en 2022 et dans laquelle les industriels sont déjà fortement engagés avec 
les outils de pilotage partagés nécessaires et pertinents sur le temps long. 
 
En effet, alors que les défis de notre siècle sont plus nombreux et plus urgents que jamais, le nucléaire est un 
atout indispensable pour notre pays. Énergie décarbonée et à forte valeur ajoutée locale, il constitue un pilier 
sur lequel la France doit capitaliser pour respecter ses engagements climatiques et garantir sa souveraineté 
énergétique. 
 
La région Auvergne-Rhône-Alpes est un territoire approprié pour satisfaire cette ambition. Au-delà de sa 
pertinence technique, le choix de Bugey, centrale historique de plus de 40 ans, pour l’implantation de cette 
paire d'EPR2 s’inscrit dans un contexte industriel local porteur, favorable à la réussite du programme de 
nouveau nucléaire. 

Débat public Projet de deux nouveaux réacteurs nucléaires dans le Bugey  
244 Boulevard Saint-Germain – 75007 Paris 
EPR2Bugey@debat-cndp.fr 

www.debatpublic.fr/reacteurs-nucleaires-bugey 

mailto:EPR2Bugey@debat-cndp.fr
http://www.debatpublic.fr/reacteurs-nucleaires-bugey
https://www.debatpublic.fr/reacteurs-nucleaires-bugey

